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 Resume: La ville de Juarez se situe au confluent de plusieurs
 phenomenes propres a l'economie globalisee ou a la mondiali
 sation, particulierement avec la presence des entreprises trans
 nationales, les maquiladoras. Elle se trouve egalement au
 confluent d'importants mouvements de migration interne et
 internationale. Enfin, depuis quelques decennies des meurtres
 de femmes suivant une logique particuliere ont ete commis dans
 cette ville faisant d'elle, selon certains observateurs, la capitale
 du ? feminicide ?. On a ete bien prompt a attribuer la respon
 sabilite de ces meurtres a la population migrante. Pourtant, lors
 qu'on se place sur un plan structurel, et qu'on examine le tout
 dans une perspective tenant compte du contexte de l'economie
 globalisee, on se rend compte que la situation est beaucoup plus
 complexe. En fait, la migration fait partie de dynamiques plus
 larges qui s'appuient sur des inegalites historiquement consti
 tutes tout en les accentuant davantage. Lorsque ces inegalites
 se combinent avec le desengagement de l'Etat et l'irresponsa
 bilite sociale des corporations transnationales, comme c'est le cas
 a Juarez, tous les ingredients sont reunis pour donner au chan
 gement social une allure de cauchemar urbain.

 Mots cles : Ciudad Juarez, Mexique, economie globalisee,
 migration, classe sociale, inegalites

 Abstract: Ciudad Juarez is located at the confluence of several

 phenomena particular to the globalized economy due the pres
 ence of transnational corporations in maquiladoras. It is also at
 the confluence of significant internal and international migra
 tion flows. Lastly, for several decades, it has been the site of

 many patterned murders of women, making it, according to
 some observers, the capital of "feminicide." Responsibility for
 these murders was quickly assigned to the migrant population.
 However, at a structural level and in the context of the global
 ized economy, it is clear that the situation is much more complex.
 In fact, migration is part of a broader dynamic which is based
 on historically constituted inequalities which are in turn, accen
 tuated by migration. When these inequalities combine with the
 disengagement of the state and the social irresponsibility of
 transnational corporations, as is the case with Juarez, all the
 ingredients are in place to make the pace of social change into
 an urban nightmare.

 Keywords: Ciudad Juarez, Mexico, globalized economy, migra
 tion, social class, inequality

 Depuis des decennies, plus precisement depuis les annees 1960, Ciudad Juarez interesse les chercheurs
 parce qu'elle a ete un des sites principaux de l'installa
 tion des maquiladoras (usines d'assemblage et de sous
 traitance fonctionnant avec des capitaux internationaux ou

 mixtes) au Mexique. Situee a la frontiere nord du Mexique,
 juste en face de la ville de El Paso, au Texas, Juarez fait
 partie de l'ensemble regional de la frontiere qui inclut
 tout autant les etats du nord du Mexique (Baja California

 Norte, Sonora, Chihuahua, Coahuila, Nuevo Leon, Tamau
 lipas) que les etats du sud des Etats-Unis (la Californie,
 l'Arizona, le Nouveau-Mexique, le Texas). Cette ville
 constitue le point de convergence de milliers de migrants
 venus de l'interieur soit pour travailler dans les maquila
 doras soit pour tenter de traverser la frontiere.

 Einteret pour Ciudad Juarez a ete en quelque sorte
 renouvele, particulierement depuis le rapport d'Amnis
 tie Internationale paru en aout 2003 sur les meurtres de
 femmes dans cette ville (Amnistie Internationale 2003).
 Depuis lors, et meme auparavant, plusieurs specialistes du
 Mexique, de concert avec des militants pour la justice
 sociale en Amerique du nord et ailleurs, se sont interes
 ses a ces evenements1. II en est resulte une somme impres
 sionnante de publications scientifiques et de rapports,
 sans compter les milliers de pages parues dans la presse
 nationale et internationale ainsi que sur Internet. En ce
 qui concerne les femmes migrantes, le journaliste Sam
 Quinones ecrit2:

 les usines ont attire les jeunes femmes du Mexique
 rural profond jusqu'a la frontiere; [...] Tentree rapide
 des femmes rurales dans la vie moderne joue vrai
 semblablement un role dans les meurtres. Rien dans

 la vie rurale mexicaine ne prepare une jeune femme
 pour la vie a Juarez. Dans leur village, elles n'ont pas
 le droit d'aller dehors la nuit tombee; elles marient le
 premier jeune homme avec qui elles couchent. Mais a
 Juarez, les chaines tombent.. .Elles ne connaissent pas
 la ville...Elles vont dans ces clubs, qui sont des ter
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 reaux fertiles pour ce genre de crimes [...] Les liens
 qui habituellement relient les Mexicains les uns aux
 autres dans leur communaute n'existent pas vraiment
 a Juarez. [Quinones 2001:141-149]

 La migration, et particulierement les migrants, est done
 pointee du doigt lorsque Ton veut expliquer les hauts taux
 de delinquance et les meurtres de femmes dans cette ville.

 Si on croit en general que les victimes sont des migrantes,
 on aime bien croire egalement que les criminels sont des
 migrants en quelque sorte degeneres, se complaisant dans
 des conditions economiques degradantes (Dominguez
 Ruvalcaba et Ravelo Blancas 2003:125).

 Quoi qu'il en soit, 1'importance de la migration a Ciu
 dad Juarez est telle qu'il peut etre interessant de la
 prendre comme fil conducteur pour tenter de comprendre
 les dynamiques propres a cette ville et surtout d'echapper
 a une trop grande concentration sur la problematique de
 la frontiere meme (Heyman et Campbell 2004:209). De
 nombreux auteurs3 ont tente de fournir des explications
 aux meurtres de femmes dans cette ville ou a tout le moins

 des interpretations quant aux dynamiques a l'oeuvre dans
 ces meurtres. Tout en evitant la surenchere en ce domaine,

 je propose d'examiner les relations entre la migration, les
 inegalites et le feminicide4. II s'agit de situer la question
 au sein d'une interrogation plus large sur les inegalites
 qui sont produites dans le contexte de l'economie globa
 lisee, cette derniere se definissant comme suit:

 the increasingly integrated and interdependant sys
 tem of capital-labor flows across regions, between
 states, and through transnational corporations and
 international financial institutions, in the form of capi

 tal investments, technology transfer, financial ex
 changes, and increased trade, as well as the various
 forms of the deployment of labor, by which global accu
 mulation takes place. [Moghadam 2000:130]

 Dans cette economie globalisee, ajoute Bruno Lautier,
 ? des choses qui, auparavant circulaient peu, ou dans une
 partie seulement du monde, se mettent a circuler desor
 mais dans le monde entier ? (Lautier 2006:41). Or, tou
 jours selon cet auteur, la circulation des personnes fait
 partie des indicateurs qui permettent d'affirmer que la
 mondialisation actuelle est qualitativement nouvelle. Dans
 le present article, je me propose de tenir compte de ce
 contexte. En me penchant sur la circulation des personnes,
 autrement dit sur la migration, j'espere degager certains
 liens entre la configuration locale de l'economie globalisee
 a Juarez, les inegalites de classes5 et de genre6, et les
 meurtres de femmes dans cette ville.

 La migration et Turbanisation
 Dans le contexte mexicain du XXe siecle, migration et
 urbanisation sont etroitement reliees. Dans un premier
 temps, on a observe une importante croissance urbaine
 comme resultat de la migration des populations rurales
 vers des villes comme Mexico et Puebla entre 1950 et 1970.

 C 'etait l'epoque des politiques d'industrialisation par sub
 stitution d'importation emises dans un esprit d'indepen
 dance nationale (Leora de la Rosa 2004:243); la popula
 tion rurale trouvait alors aisement a s'employer dans les
 secteurs non seulement de l'industrie mais aussi des ser

 vices (particulierement en ce qui concerne les femmes).
 A cette epoque, plus precisement entre 1942 et 1964, la
 migration internationale s'effectuait essentiellement dans
 le cadre du Programme Bracero. Ce programme reposait
 sur un accord bilateral entre le Mexique et les Etats-Unis
 et visait a fournir une main d'oeuvre saisonniere pouvant
 travailler sur les fermes des etats du Sud.

 Entre-temps, on remarque un changement radical
 d'orientation au Mexique alors que les politiques d'in
 dustrialisation par substitution d'importations cedent le
 pas a une adhesion aux modeles privilegiant l'exportation.
 A la meme epoque aux Etats-Unis, on assiste au passage
 d'un modele fordiste de production a un modele post-for
 diste plus flexible qui repose sur la relocalisation des
 industries qui ont perdu leur avantage comparatif, ce qui
 coincidera avec l'installation de ces industries a la frontiere

 entre le Mexique et les Etats-Unis et leur restructura
 tion selon le modele des maquiladoras (Pena 2005:286).

 Un mouvement de migration, interne lui aussi, de
 populations urbaines vers d'autres centres urbains, plus
 particulierement a partir de grandes villes vers d'autres
 grandes villes ou des villes moyennes7 se produira dans un
 deuxieme temps. Par exemple, entre 1995 et 2000,48,7 %
 des flux migratoires au Mexique ont eu les villes a la fois
 comme point de depart et point d'arrivee. Pour sa part, la
 migration rurale vers la ville ne representait alors plus
 que 18,3 % (CONAPO 2004a:29). La migration interne a
 contribue a intensifier le processus d'urbanisation au
 Mexique de meme qu'a le diversifier au cours des der
 nieres decennies (CONAPO 2004b). La migration inter
 nationale, plus precisement celle de populations rurales
 appauvries vers les Etats-Unis, s'est aussi intensified a
 la fin du XXe siecle et au debut du XXIe siecle, parallele

 ment a la migration interne. Selon Fernando Lozano
 Ascencio, la migration interne et la migration internatio
 nale des Mexicains sont en effet liees l'une a l'autre en ce

 sens que les migrants internationaux auraient, dans une
 large majorite, une experience de migration interne ante
 rieure (Lozano Ascencio 2002:98)8.
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 Qu'il s'agisse de migration interne ou internationale
 recente, les causes sont a rechercher dans le creusement

 des disparites regionales. Plusieurs recherches ont mon
 tre que l'Accord de Libre Echange Nord-Americain
 (ALENA), en tant que fer de lance de l'economie globa
 lisee au Mexique, a contribue a accentuer ces disparites,
 particulierement celles entre le nord et le sud du pays.
 Deja en 1993, Prevot-Schapira et Revel-Mouroz ecri
 vaient que, dans les annees 2000, la region frontaliere
 connaitrait:

 une pression migratoire accrue du fait des destructu
 rations-restructurations en milieu rural et du develop
 pement de l'informel au Mexique. EALENA, une fois
 signe, ne devrait pas modifier, sinon a long terme, l'exis

 tence du flux de migrants du travail vers les Etats
 Unis, et les villes de la frontiere devraient continuer a

 connaitre de graves problemes d'equipements urbains
 et de gestion de la population flottante. [Prevot-Scha
 pira et Revel-Mouroz 1993:143]

 Ces auteurs ne s'imagiriaient probablement pas a quel
 point leurs propos allaient se confirmer. Depuis la signa
 ture de l'ALENA, le bassin traditionnel d'etats ? expul
 seurs ? de migrants internationaux, comme Michoacan,
 Guanajuato, Zacatecas et Jalisco, s'est elargi pour inclure
 d'autres etats comme Veracruz, Puebla ou encore Hidalgo.
 Mais tous, presque sans exception, sont situes dans le
 centre et le sud du pays. Cette migration internationale
 est d'ailleurs devenue un element fondamental de l'eco

 nomie mexicaine. Ainsi, en 2005, les remises d'argent
 reliees a cette migration ont ete de plus de 20 milliards
 de dollars, ce qui represente 2,8 % du produit interieur
 brut du Mexique9. II s'agit de la deuxieme source de
 revenu externe de l'economie mexicaine (Arteaga Garcia
 2005:755).

 Einteret de se pencher sur une ville comme Ciudad
 Juarez lorsque l'on s'interesse aux processus d'urbanisa
 tion et de migration au Mexique est qu'elle se situe au
 confluent de la migration interne et de la migration inter
 nationale. Deja, a l'epoque du programme Bracero, une
 grande partie de la migration des travailleurs ruraux
 mexicains vers les fermes du Texas notamment etait cana

 lisee a travers la ville de Juarez (Esparza et alii 2004:122).
 Aujourd'hui, Ciudad Juarez est pour ainsi dire une ville de
 migrants, plus de 32 % de la population vivant dans cette
 ville en Fan 2000 etant ne a l'exterieur (INEGI2000); elle
 est aussi situee sur une des trajectoires privilegiees par
 les migrants. II n'y a d'ailleurs pas que les migrants en
 provenance du sud de la Republique qui s'y retrouvent. II
 y a aussi ceux d'Amerique centrale, et depuis les attentats
 du 11 septembre 2001, le renforcement des mesures de

 securite a la frontiere font que beaucoup d'entre eux sont
 forces de rester dans les villes frontalieres mexicaines

 dont Ciudad Juarez (CPEVMCJ 2004:22).

 La ville de Juarez : generalites
 Ciudad Juarez appartient a l'etat de Chihuahua, le plus
 grand du Mexique quant a la superficie. Eetat est carac
 terise par le fait qu'il soit peu peuple, qu'il soit eloigne de
 la capitale nationale sur les plans economique et politique,
 et qu'il soit davantage tourne vers les autres etats fron
 taliers avec lesquels il partage davantage de caracteris
 tiques economiques et politiques de meme qu'un certain

 modele de developpement. Eetat de Chihuahua est ega
 lement caracterise par ses grands espaces et son climat
 extreme. II s'agit d'une region sur laquelle il a toujours ete
 difficile pour le pouvoir, d'abord colonial, puis republicain,
 d'etablir sa souverainete, autant en raison de son eloi
 gnement, des incursions des Indiens du nord, que de sa
 faible demographie. La souverainete a ete realisee a grand
 peine par la militarisation puis par une forme de coloni
 sation fragmentee.

 En 1848, lorsque le Rio Bravo devient la limite meri
 dionale du Texas en vertu du Traite de Guadalupe Hidalgo,
 la bourgade de El Paso del Norte n'est tout au plus qu'une
 colonie militaire qui a pour fonction d'empecher les pirates
 et les delinquants de s'etablir a la frontiere. En 1865, El
 Paso devient zone franche et s'y installent des casinos de
 meme que des bordels. La localite devient ville en 1888
 et prend le nom de Ciudad Juarez en Thonneur de Benito
 Juarez qui s'etait refugie dans le Chihuahua lors de la
 guerre de reforme. La ville cesse d'etre zone franche en
 1905 mais les casinos et autres entreprises de meme aca
 bit continueront leurs operations. Ils connaitront meme
 une resurgence en 1935 alors que regne la loi de tempe
 rance (la ley seca) aux Etats-Unis et que les citoyens de
 ce pays viennent s'y livrer a la production et a la vente
 d'alcool (Selene de Dios 2004).

 Au milieu du XXe siecle, Ciudad Juarez fut un site
 important d'immigration europeenne dans le contexte de
 la deuxieme guerre mondiale. La ville a egalement requ
 plusieurs Mexicains dans le sillage du programme des
 Braceros (1942-1964)10. En meme temps que prenait fin
 ce programme au milieu des annees 1960, une serie de
 programmes axes sur Industrialisation de la frontiere
 prendront naissance et favoriseront Installation des pre
 mieres maquiladoras dans les villes frontalieres tout en
 donnant lieu a un processus accelere d'urbanisation
 (Monarrez Fragoso 2006a:122). A Ciudad Juarez, en 1969,
 on comptait 17 maquiladoras employant 2100 travailleurs.
 La maquiladora non seulement a deplace l'industrie locale
 preexistante a Ciudad Juarez, elle a aussi faconne un mar
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 che particulier du travail tout en se combinant aux ten
 dances de la migration interne. Des 400 000 habitants
 que comptait la ville a cette epoque, pas moins de 225 000,
 en majorite des migrants, s'etaient installes dans des
 quartiers precaires, dans des maisons d'une seule piece
 et ne disposant d'aucun service public (Flores Simental
 2006:18-19).

 La population migrante et le travail dans
 les maquiladoras
 La ville de Juarez a attire les migrants en raison de son
 taux de croissance economique au-dessus de la moyenne
 nationale et de fait, cette ville a connu la plus grande
 concentration d'emplois dans les maquiladoras de tout le
 pays. Les femmes ont d'abord constitue la composante
 principale du mouvement migratoire dans le pays, parti
 culierement entre les annees 1950 et 1970 et on estime

 qu'elles ont joue un role de premier ordre dans la creation
 de reseaux reliant les populations du lieu d'origine au lieu
 d'arrivee. Les femmes immigrantes proviennent surtout
 de l'etat meme du Chihuahua ou des etats voisins de Coa

 huila et Durango, ou encore d'etats plus lointains comme
 le Zacatecas. Pour la moitie d'entre elles, elles seraient
 d'origine rurale. II y aurait deux formes de migration
 feminine vers Juarez : Immigration familiale decidee par
 le pere de famille et l'emigration individuelle qui repre
 senterait 40 % du total d'emigration feminine a Juarez
 (Covo-Maurice 2001). Apparemment, la population locale
 n'a jamais considere ces femmes autrement que comme
 des fuerenas c'est a dire des etrangeres. Au debut de la
 vague de migration vers les maquiladoras, plusieurs
 d'entre elles avaient un faible niveau d'education et etaient

 qualifiees de maquilocas, jeu de mot qui pourrait etre
 traduit par les ? folles des maquiladoras ? (Ravelo Blan
 cas et Sanchez Diaz 2005:99). II faut dire qu'au Mexique
 les femmes se sont integrees au marche du travail dans un
 contexte de misogynie prononcee et les travailleuses des
 maquiladoras, des qu'elles manifestaient leur nouvelle
 autonomie en depensant leur salaire a la discotheque ou
 encore en frequentant les nombreux bars de la ville, ont
 souvent ete associees a des prostituees dans Tesprit de la
 population.

 A partir des annees 1980, de larges contingents
 d'hommes ont commence a arriver du centre et du sud du

 Mexique (Barnett 2000) et a s'integrer de plus en plus
 aux maquiladoras. Alors qu'en 1982, on comptait dans les
 maquiladoras de Juarez 260 travailleurs pour 1000 tra
 vailleuses, en 1993 cette proportion etait deja passee a
 820 travailleurs pour 1000 travailleuses (Zamorano Villa
 real 2006:49). On parle alors d'une masculinisation de la
 force de travail des maquiladoras due, entre autres, a la

 croissance de l'industrie des pieces automobiles, a l'inno
 vation technologique et a une penurie de main d'oeuvre
 feminine - liee en tres grande partie a leurs obligations
 familiales (Bayon 2003). La maquiladora ne cessera pas
 pour autant d'etre la principale source d'emplois pour les
 femmes (Quintero Ramirez 2003:5-7).

 La signature de l'ALENA a entraine de meilleures
 opportunites pour la circulation du capital et pour les
 entreprises, de meme que de nouvelles modalites d'exemp
 tion d'impots, ce qui s'est traduit par un boom des maqui
 ladoras a la frontiere et meme par leur expansion dans le
 reste du pays. En meme temps qu'il favorisait Installa
 tion encore plus intense des maquiladoras, l'ALENA a
 sans nul doute contribue a ce que la migration vers les
 etats frontaliers continue d'augmenter. Cela se verifie
 particulierement pour l'etat de Chihuahua qui, de tous les
 etats frontaliers, a presente le plus haut taux de crois
 sance du a la migration (Esparza et alii 2004:126). A Ciu
 dad Juarez, ce taux de croissance entre 1990 et 2000 a ete
 de 4,34 % alors qu'il etait de 4,99 % a Tijuana, autre ville
 frontaliere comparable, et de 2,3 % pour l'ensemble du
 Mexique (Rubio Salas 2005a:46 et CONAPO 2004b). En
 2005, la ville de Juarez comptait 1460 660 personnes, une
 augmentation de 40 000 personnes par rapport a 200411.
 C'est la cinquieme ville du Mexique sur le plan demogra
 phique et premiere ville de l'etat du Chihuahua avec 39,9 %
 de la population totale de cet etat12.

 Le developpement des maquiladoras a Ciudad Jua
 rez a atteint un sommet en 2000 alors que le nombre de
 travailleurs etait de 262,805 personnes, ce qui represen
 tait 32 % du nombre total de travailleurs dans ce secteur

 au pays (Rubio Salas 2006:59). Par contre, la recession de
 l'an 2000 et les effets des attentats du 11 septembre 2001
 se sont fait ressentir fortement, car entre 2001 et 2002,
 100 000 emplois ont ete perdus a Juarez dont 60 000 dans
 le secteur des maquiladoras (Rubio Salas 2006:44 et
 2005b:192). Cette perte representait 80 % de tous les
 emplois perdus dans l'etat de Chihuahua (CPEVMCJ
 2004:15). Actuellement et ce, depuis 2005, on remarque
 une certaine recuperation alors qu'a la fin de 2006, on
 comptait 236 293 personnes travaillant dans quelque 279
 maquiladoras (PEDJ 2006).

 Comme on peut s'y attendre, a Juarez, la proportion
 de la population economiquement active travaillant dans
 le secteur secondaire (secteur de la transformation
 incluant les maquiladoras), qui atteint 47,3 %, est plus ele
 vee que pour l'ensemble du pays ou la proportion est de
 l'ordre de 28,7 %13. Chez les hommes de Juarez, il s'agit
 de 46,3 % et chez les femmes, de 49,3 % (Cruz Pineiro
 2005:127). Dans les maquiladoras proprement dites, les
 femmes representent 60 % de la main d'oeuvre totale (Gilot
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 2006). Cette proportion est remarquable car elle est plus
 elevee que pour l'ensemble du pays ou 54 % des ouvriers
 des maquiladoras sont en fait des ouvrieres14. Quant a la
 migration, dans la presente decennie, on estime a 33,9 %
 la proportion de femmes qui seraient arrivees a Juarez
 en provenance d'un autre etat a la recherche d'un travail15

 alors qu'il s'agirait de 35 % pour les hommes. Les femmes
 ne forment done plus la majorite du contingent migra
 toire. Les immigrants des deux sexes sont jeunes, la
 moyenne d'age se situant entre 15 et 39 ans (Rubio Salas
 2005a:62; 2005b:196). Les migrants a Ciudad Juarez
 seraient en fait de trois types. D'abord, on a les residents
 de la ville qui sont nes dans un autre etat que le Chihua
 hua; ensuite, les migrants temporaires qui y demeurent
 tant qu'ils ont du travail et enfin les migrants en transit
 qui ont comme objectif de traverser aux Etats-Unis ou
 encore qui ont tente de traverser mais qui ont ete depor
 tes. En d'autres termes, il y a tout un eventail de formes

 de mobilite des migrants (Rubio Salas 2006:38, 54) qui
 font d'ailleurs de Ciudad Juarez une ville multiculturelle

 (Zamorano Villareal 2006:31). Depuis 2000, la population
 flottante a vraisemblablement augmente tant devant la
 diminution des opportunites d'emploi que la difficulty de
 passer la frontiere.

 Une participation au marche du travail, particuliere
 ment dans les rnaquiladoras, ne signifie nullement que les
 revenus soient satisfaisants ou encore qu'ils soient suffi
 sants pour ? se sortir ? de la pauvrete. On estime que
 58,1 % de la population active des villes frontalieres mexi
 caines doit se contenter de moins de trois salaires mini

 mum16 par jour ce qui, au Mexique, est nettement insuf
 fisant pour une vie decente sur le plan economique
 (Monarrez Fragoso 2006a). Le manque d'opportunites
 economiques et l'absence de services sont des caracte
 ristiques de la marginalite urbaine. Or, de fagon para
 doxale dans une ville comme Ciudad Juarez, longtemps
 synonyme de securite d'emploi (Landau 2005:360), les
 proportions de la population presentant un indice eleve
 et tres eleve de marginalisation sont de 33,3 % et de 11,7
 % respectivement17. Les populations marginalisees n'ont
 d'autres options que de vivre dans certains secteurs de la
 ville, de sorte que l'on peut parler d'une segregation spa
 tiale de la pauvrete (Pena 2005:293).

 La delinquance
 Lorsque l'on observe une carte de Juarez, et encore plus
 lorsqu'on contemple la ville depuis les collines au-dessus
 de la ville d'El Paso, on est frappe par son etendue et sur
 tout par la presence de terrains vagues en plein milieu de
 la zone urbaine. Le centre-ville n'est en fait pas au centre.

 II se trouve plutot pres de la frontiere. Cette ville a grossi

 sans controle ni planification (Landau 2005:359). La majo
 rity des quartiers populaires sont situes au sud de la ville,
 d'autres sur les flancs de la Sierra de Juarez a l'ouest.

 Les quartiers qu'on y retrouve se sont developpes a par
 tir de l'invasion illegale des terres. Pour entrer en pos
 session d'un lopin sur lequel eriger leur maison, les nou
 veaux venus doivent recourir a des associations de
 colonos18 diriges par des leaders, eux-memes affilies au
 regime en place (Flores Simental 2006:18). Les habitants
 de ces quartiers ne sont pas proprietaires au sens propre
 du terme : ils paient une sorte de rente au gouvernement,
 aux leaders des associations de colonos ou encore a des

 proprietaires absenteistes - bref ce sont des squatters
 (Zamorano Villareal 2006:42, note 8). II ne faut done pas
 s'etonner si les infrastructures brillent par leur absence
 dans ces quartiers (Flores Simental 2006:5). Les nouveaux
 arrivants ont d'ailleurs tendance a s'installer toujours plus
 en peripherie de la ville precisement dans les zones d'ex
 pansion physique de la ville (Esparza et alii 2004:135).
 Une recherche comparant les conditions de logement des
 migrants des annees 1980 avec celles des migrants plus
 recents suggere que les conditions economiques se sont
 deteriorees, que leur conditions de vie sont encore plus
 precaires qu'auparavant et que, contrairement aux
 migrants plus anciens, ils n'arrivent pas a ameliorer leur
 situation avec le temps (Zamorano Villareal 2006).

 Quant a elles, les maquiladoras sont installees dans
 les quelque 17 pares industriels qui sont installes sur le
 pourtour de la ville. Les quartiers populaires (las colo
 nias) tendent a se coller a proximite des maquiladoras.
 Cela ne signifie pas pour autant que les travailleurs et
 travailleuses trouveront de l'emploi dans les maquilado
 ras les plus rapprochees de leur lieu de residence d'oii
 leur etroite dependance quant au transport public. Or, de
 l'avis de plusieurs observateurs, ce reseau de transport
 public mai congu se combinant avec une multiplicity d'es
 paces ouverts (ou de terrains vagues) font de cette ville un
 ? enorme piege urbain ? (Selene de Dios 2004:s.p.)

 II y aurait en fait deux Ciudad Juarez, celle des
 migrants, reduits a une economie de subsistance, exclus
 de la cite, consideres comme responsables de tous les pro
 blemes sociaux de la ville, et l'autre, celle des classes plus
 aisees qui se considerent comme les occupants legitimes
 de la ville (Bernt 2003:278), sans compter cette classe
 transnationale davantage tournee vers les Etats-Unis que
 vers le Mexique. On se retrouve la devant une polarisation
 sociale bien marquee. C'est ce qui fait d'ailleurs dire a
 certains chercheurs que la ville est devenue polycentrique
 (Esparza et al. 2004:129), ou encore qu'elle est compa
 rable a un archipel (Rodriguez Alvarez 2002). Plusieurs
 attribuent les tensions sociales qui se font sentir dans
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 cette ville a l'industrialisation rapide, particulierement
 aux maquiladoras qui ont favorise le developpement des
 inegalites non seulement economiques mais aussi de genre
 dans la mesure ou la main d'ceuvre feminine a ete et conti

 nue d'etre preferee a celle des hommes (Bernt 2003:277)
 mais traitee de fagon discriminatoire.

 Dans cette ville, 50 % des rues ne sont pas pavees et
 celles-ci se concentrent bien entendu dans les quartiers
 populaires; il y a un deficit de zones vertes de l'ordre de
 80 % et plus de 200 000 families vivent dans des zones
 considerees a haut risque (CPEVMC J 2004:13). Les don
 nees disponibles dans le domaine des delits comme celles
 presentees sur le tableau suivant montrent clairement
 que Ciudad Juarez est une ville violente.
 D'autres etudes, dont notamment l'Enquete nationale sur

 TABLEAU 1
 Delits a Ciudad Juarez en 2001
 (nombre absolu par 100 000 habitants)

 Ciudad Juarez Chihuahua Mexique

 Blessures 730 303 113
 Homicides 66 25 12
 Enlevements 133 51 18

 Source: ICESI2002

 l'insecurite (Encuesta Nacional sobre Inseguridad) de
 2005 peuvent ici etre citees. Le chercheur Rubio Salas a
 examine la partie de cette enquete qui compare les villes
 frontalieres comme Ciudad Juarez, Mexican* et Tijuana
 et a fait ressortir qu'elles presentent toutes des niveaux
 d'incidence de la violence sensiblement plus eleves que la
 moyenne nationale, soit de l'ordre de 30 %. Et, comme le
 montre clairement le tableau precedent, une ville comme
 Juarez presente une proportion de delits beaucoup plus
 elevee que celle de l'etat dont elle fait partie.

 Parmi les delits rapportes sur le tableau precedent et
 dans l'enquete nationale sur l'insecurite, de nombreux
 sont lies au narcotrafic, au crime organise et aux activites
 mafieuses. Ces dernieres auraient augmente ces dernieres

 annees, particulierement avec le demantelement du car
 tel de Cali en Colombie, ce qui a provoque un deplace
 ment des activites en lien avec le trafic de drogue a la
 frontiere nord du Mexique ou sevit le cartel de Juarez.
 Le crime organise donne une allure particuliere a la vio
 lence urbaine malgre les denegations des autorites, sans
 doute parce que la ligne separant les corps policiers des
 organisations criminelles est ? plus que subtile ? (Flores
 Simental 2006:25) comme l'ont montre de fagon eloquente
 au debut de 1'annee 2004 l'affaire des ? narcofosses ?20 de

 meme que les enquetes de Fernandez et Rampal (2005,
 2006a et b) et celles de Washington Valdez (2005).

 Tous ces facteurs provoquent une recrudescence de
 Tutilisation de drogues et d'armes a feu, d'ou un senti
 ment d'insecurite accru. La Commission nationale des

 droits humains qui, bien entendu, s'est penchee sur le cas
 de Ciudad Juarez, estime que la lutte menee par les corps

 policiers contre le narcotrafic a fait de cette ville ? non
 seulement un champ de bataille mais aussi un quartier
 general ou se livrent periodiquement des affrontements
 en vue du controle du commerce illicite de la drogue, ce qui
 affaiblit l'Etat de droit, tout en creant un climat d'inse
 curite et de crainte parmi la population ? (CNDH
 2003:s.p.) A tout cela s'ajoute le trafic des etres humains,
 particulierement des femmes, le trafic des armes, le vol de
 voiture, et bien d'autres crimes encore (CPEVMCJ
 2004:16).

 Les meurtres de femmes
 Les donnees disponibles sur les meurtres dans leur
 ensemble montrent qu'a Ciudad Juarez, particulierement
 dans les annees 1990, on a trouve encore bien davantage
 de corps mutiles d'hommes que de femmes (Nathan 2002).
 Entre 1994 et 1997, 143 femmes et 942 hommes ont ete
 assassines dans cette ville. Les meurtres d'hommes repre

 sentent quelque 87 % de tous les meurtres qui y ont ete
 commis. Par contre, alors que les meurtres d'hommes
 augmentaient de 300 % par rapport a la periode 1990
 1993, la croissance etait de 600 % pour les meurtres de
 femmes (Jones 2004)21. C'est d'ailleurs une donnee qui a
 attire l'attention d'Esther Chavez Cano, une militante des
 droits des femmes, fondatrice et actuellement directrice
 du Centre de crises Casa amiga a Ciudad Juarez. A la
 simple lecture des faits divers dans les journaux, elle a
 pressenti qu'un phenomene suivant une logique particu
 liere etait en train de se produire22. Le registre des

 meurtres de femmes qu'elle a tenu depuis lors a constitue
 le point de reference d'un certain nombre de bases de
 donnees qui ont ete confectionnees par la suite.

 La base de donnees la plus credible sur le feminicide
 est, a mon avis, celle du Colegio de la Frontera Norte, ins
 titution academique d'ou provient une grande partie des
 documents sur lesquels est base le present article. Cette
 base de donnees, pour la periode 1993-2005 rapporte
 quelque 442 cas de femmes et de fillettes assassinees, dont
 58 non identifies. De ce nombre 60 % etaient nees dans
 l'etat de Chihuahua dont 45 % dans la ville meme de Jua

 rez; la moyenne d'age etait de 26,1 ans; enfin, 46 d'entre
 elles, soit 10,4 %, etaient des travailleuses de maquilado
 ras. Si on considere que l'occupation ou l'activite a laquelle
 ces femmes se livraient avant de mourir comme indica
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 trice de l'appartenance de classe, on peut dire que la tres
 grande majorite appartenait au proletariat formel ou
 informel. En effet, seulement 25 femmes, soit 5,6 %,
 etaient des proprietaires, commercantes ou profession
 nelles, alors que 35 etaient etudiantes et 25 mineures
 (Monarrez Fragoso 2006b:356-360). En fait, la plupart des
 victimes ont un point en commun, soit celui d'etre pauvres.

 Ce point a ete mis en lumiere par une equipe du Cole
 gio de la Frontera Norte qui a elabore un Systeme d'in
 formation geographique pour le feminicide (le SIGFEM).
 Pour ce faire, on a relie les variables a l'etude (soit les
 feminicides) et les unites spatiales dans lesquelles elles
 avaient pris place. Ehypothese centrale pour l'elabora
 tion du SIGFEM est que ? la violence de genre et les
 conditions structurelles socio-economiques sont des fac
 teurs qui conditionnent un contexte d'extreme violence
 pour les femmes a Ciudad Juarez depuis la decennie
 1990 ? (Cervera 2006:405). Les deux indicateurs auxquels
 les chercheurs ont recouru etaient: le niveau socio-eco

 nomique des habitants de la ville et le deficit d'infra
 structure (eau, drainage et energie electrique). Or la dis
 tribution spatiale du feminicide est venue confirmer
 l'hypothese en ce sens qu'il y a une correspondance tres
 forte de son occurrence avec les zones caracterisees par
 des niveaux socioeconomiques bas et avec une carence
 d'infrastructures. En fait, plus les gens appartiennent a
 des niveaux socio-economiques bas et plus ils habitent
 dans des zones caracterisees par un deficit d'infrastruc
 ture, plus il y a de probability qu'ils soient victimes d'un
 acte de violence comme le feminicide. Une de ces zones est

 celle de l'ouest de la ville (Cervera 2006:468).
 Les organisations de defense des femmes de Ciudad

 Juarez signalent pour leur part que les meurtres de
 femmes continuent23. Seulement au cours la premiere moi
 tie de 1'annee 2006, quelque 15 femmes auraient ete assas
 sinees dans cette ville24. Le 23 mai 2006, la ministre de la
 Justice de l'etat de Chihuahua a fait etat sur la base de

 386 cas d'assassinats de femmes25 entre 1993 et 2006 que
 47 % d'entre eux, soit 185, avaient ete resolus; 65 etaient
 en instance et 124 autres faisaient l'objet d'une enquete,
 alors que 12 dossiers avaient ete achemines au ministere
 federal de la Justice (Monarrez Fragoso 2006b:357, note 7).

 Remarquons ici que dans le langage judiciaire, le terme
 ? resolu ? ne signifie pas necessairement que les coupables
 aient regu leur sentence et s'ils l'ont regue, qu'ils aient ete
 condamnes. II y a de nombreuses indications voulant que
 la justice se soit traine les pieds ou encore que des cou
 pables aient ete fabriques de toute piece par la police qui
 aurait recouru a la torture (CPEVMCJ 2006). De plus, les
 177 fonctionnaires de l'Etat qui avaient ete trouves cou
 pables d'actes de negligence ? criminels ? ou administra

 tifs par la Commissaire speciale nominee en 2004 ont tous
 ete innocentes par des juges locaux de l'etat de Chihua
 hua26. Tout cela n'est pas sans alerter les instances inter
 nationales. Ainsi, du 7 au 25 aout 2006, le Comite' pour
 TElimination de la discrimination a Tegard des femmes, un

 organisme des Nations Unies charge de faire le suivi de
 Tapplication de la Convention du meme nom (CEDEF)
 tenait sa 36e session dans la ville de New York et recevait

 diverses organisations preoccupees du sort des femmes au
 Mexique27. Le Comite a interpelle l'Etat et a pointe Tim
 punite en des termes a peine voiles :

 Alors qu'il apprecie Tengagement et les efforts de l'Etat
 pour traiter des cas de violence contre les femmes a
 Ciudad Juarez, le comite continue d'etre preoccupe par
 le fait que les disparitions de femmes et les crimes
 contre elles se poursuivent, et que ces efforts soient
 insuffisants autant pour completer avec succes les
 enquetes sur les cas et pour poursuivre en justice et
 punir leurs auteurs que pour donner acces a la justice,
 a la protection et aux compensations pour les victimes
 et leurs families. Le comite est particulierement pre
 occupe par le fait que ces efforts soient jusqu'ici res
 tes vains en ce qui a trait a la prevention des crimes.
 (CEDEF 2006)

 Conclusion
 Depuis maintenant 40 ans, les maquiladoras de la fron
 tiere constituent le fer de lance de l'economie globalised.
 Elles profitent d'avantages comparatifs non negligeables
 et ce, non seulement sur le plan du faible cout de la main
 d'oeuvre mais aussi sur celui de Texemption d'impots muni
 cipaux. Lorsqu'elles en paient, les maquiladoras font tout
 en leur pouvoir pour cesser de le faire. Ainsi, il semble
 que Ciudad Juarez va perdre des sommes de Tordre de 50
 millions de dollars en impot pour Teclairage public, alors
 que 10 maquiladoras ont gagne leur cause devant la Cour
 supreme pour eviter de payer ce service. II y aurait une
 centaine d'autres causes en attente de jugement (FIDH
 2006:33). Rappelons que Tabsence d'eclairage public, com
 bined a l'existence de rues non pavees qui empechent le
 transport public d'atteindre les quartiers populaires, a
 ete identifiee comme un des facteurs de risque pour les
 femmes.

 Une multiplicity d'hypotheses concernant les causes
 structurelles des meurtres de femmes a Juarez ont ete

 explorees et chose certaine, aucune d'entre elles prise iso
 lement n'est suffisante. Malgre le fait que seulement 46
 femmes sur les 442 repertoriees aient ete des travailleuses
 dans les maquiladoras, la culture du travail propre a ce
 secteur a ete a maintes reprises mentionnee comme fac
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 teur de risque pour les femmes. Dans les maquiladoras,
 en effet, on assiste a de nombreuses violations des droits
 des travailleurs et des travailleuses et de la Loi Federate

 du travail. On remarque notamment une domination du
 syndicalisme a la solde des entreprises et consequemment
 une faible tradition de lutte dans le domaine. La culture

 du travail est plutot determinee par les maquiladoras qui
 regulent non seulement les conditions de travail mais aussi
 les conditions de vie dans le quotidien meme des tra
 vailleurs (Ravelo Blancas et Sanchez Diaz 2005:97). Cette
 culture du travail se caracterise par l'irresponsabilite
 sociale, une irresponsabilite vraisemblablement renfor
 cee par l'economie globalisee dans la mesure ou son allie
 principal est le desengagement de l'Etat pour a peu pres
 tout ce qui touche le bien-etre et la securite des tra
 vailleurs et des travailleuses.

 Une autre caracteristique propre a l'economie globa
 lisee dans sa dimension de flexibilisation du travail s'est

 manifestee recemment par l'apparition d'agences emet
 tant des contrats de travail de 30 jours pour les tra
 vailleurs au nom des maquiladoras. Ainsi, ces dernieres
 sont pratiquement dechargees de la responsabilite tant
 sur le plan du recrutement que sur celui des avantages
 sociaux, y compris de la securite des ouvrieres (Ravelo
 Blancas et Sanchez Diaz 2005:128). C'est d'ailleurs
 ? grace ? aux maquiladoras que la frontiere est devenue
 un ? cauchemar environnemental ? (Laudau 2005:366):
 des egouts a ciel ouvert sans usines de traitement des
 eaux, du materiel toxique relache dans le sol, Fair et l'eau.
 Bref, comme le dit le sociologue Victor Quintana, tel que
 le rapporte Landau, la maquiladora se moque des valeurs
 traditionnelles comme la cooperation et la solidarity ses
 seules valeurs sontTindividualisme et la competition (Lan
 dau 2005:361).

 Contrairement a ce qui est occasionnellement vehi
 cule dans les medias, la relation entre la migration et la
 resurgence de la violence, et particulierement les meurtres
 de femmes a Ciudad Juarez, n'est pas averee. Par contre,
 il existe bel et bien une relation entre la configuration
 locale de l'economie globalisee - qui s'exprime dans une
 fragmentation spatiale toujours plus profonde de la ville -,
 et les conditions d'inegalite dans lesquelles les migrants
 doivent s'installer. Les resultats du Systeme d'information

 geographique pour le feminicide et qui ont illustre cette
 fragmentation spatiale sont particulierement interessants
 car ils permettent de prendre en compte des conditions
 economiques issues d'un processus plus large et de refle
 chir en termes structurels plutot que de faire une lecture

 trop ponctuelle des liens entre l'urbanisation, la migra
 tion et les meurtres de femmes a Juarez. En d'autres
 termes, ce que l'on peut observer dans cette ville, c'est

 une combinaison particuliere de desengagement de l'Etat
 et d'irresponsabilite sociale des corporations transnatio
 nales qui contribuent a creuser les inegalites et a donner
 au changement social une allure de cauchemar urbain.
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 Pavilion Charles-De Koninck, Universite Laval, Quebec, Que
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 Notes
 1 Un certain nombre de documents utilises pour cet article ont

 ete recueillis lors de trois courts sejours a Ciudad Juarez
 entre 1999 et 2005. Un de ces sejours a ete effectue dans le
 cadre d'une enquete du Comite quebecois de solidarite avec
 les femmes de Juarez en fevrier 2004 (Acosta et al. 2004)
 au cours de laquelle, avec les autres membres du Comite, j'ai
 pu rencontrer differents acteurs significatifs sur les ques
 tions relatives aux meurtres de femmes de Juarez dont les

 autorites administratives et judiciaires de la ville de Jua
 rez et de l'etat de Chihuahua, de meme que des personnes
 rattachees a des institutions de defense des droits humains

 (tant a Juarez qu'a Mexico) et enfin des meres de victimes.
 Bien que le present article repose sur des sources secon
 daires, il n'aurait pas pu etre ecrit sans ces sejours qui m'ont
 permis de mieux comprendre la configuration de la ville
 tant spatialement que socialement. Enfin, bien que je sois
 toujours membre du Comite quebecois de solidarite avec
 les femmes de Juarez, les propos contenus dans cet article
 n'engagent pas les autres membres de ce comite. Je remer
 cie mes auxiliaires de recherche, Genevieve Roberge et San
 dra Desrochers, qui ont ete d'un grand secours dans la lec
 ture et Tannotation des articles scientifiques utilises ici.
 Dans un autre ordre d'idees, veuillez noter que toutes les
 citations traduites soit de Tanglais ou de Tespagnol au fran
 gais Tont ete par la presente auteure.

 2 Quinones s'appuie en partie ici sur les propos de Maria Anto
 nietta Esparza, une avocate directrice d'un bureau qui traite
 des crimes sexuels et de la violence domestique a Ciudad
 Juarez.

 3 Melissa W. Wright est sans doute la plus connue de ces
 auteurs parce qu'elle a abondamment publie sur le sujet
 depuis 1997 et qu'elle fait partie du monde academique nord
 americain. Voir notamment Wright 2006. Toutefois, la tres
 grande majorite des auteurs qui se sont interesses au femi
 nicide a Juarez sont en fait Mexicains et ce sont eux (et

 elles) qui constituent ma principale source d'inspiration - ils
 se retrouvent dans la bibliographie de cet article, notam
 ment Dominguez Ruvalcaba et Ravelo Blancas 2003,
 Esparza et alii 2004, Monarrez Fragoso 2006a et b, Ravelo
 Blancas et Sanchez Diaz 2005.

 4 Selon Radford et Russell (1992), le feminicide est Tassassi
 nat misogyne de femmes par des hommes; c'est cette defi
 nition qu'utilise Julia Monarrez Fragoso dans ses nombreux
 travaux sur le feminicide a Ciudad Juarez. Dans un de ses

 travaux les plus recents, elle ajoute que le feminicide s'ap
 puie sur une combinaison de facteurs dont on doit tenir
 compte dans l'analyse, tels les motifs des assassinats, les
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 auteurs, les changements structured dans la societe et la
 tolerance de la part des Etats et des autres institutions
 (Monarrez Fragoso 2006b:354). Pour qu'un feminicide se
 produise, ajoute Marcela Lagarde, il faut une convergence
 criminelle de silence, d'omission, de negligence et de col
 lusion des autorites responsables. II y a feminicide quand
 l'Etat ne donne pas de garanties aux femmes et n'assure
 pas les conditions de securite pour leur vie dans la commu
 naute, la maison, pas plus que dans les espaces de travail,
 lors de leurs deplacements ou durant leurs loisirs, et encore
 plus, lorsque les autorites ne remplissent pas leurs fonc
 tions de fagon efficace. Pour tout cela, selon Lagarde tel
 que le rapporte CPEVMCJ, le feminicide doit etre considere
 comme un crime d'Etat (CPEVMCJ 2004:11-12).

 5 De fagon generate, je m'inspire ici de l'apport de Bellone et
 Hite (2005) pour parler de la structure de classe. Ces
 auteures s'appuient sur Portes et Hoffmann (2003) qui, sur
 la base de la possession ou non de cinq atouts, determinent
 quelque quatre classes principals, les plus hautes possedant
 les cinq atouts et les plus basses en possedant moins ou pas
 du tout. Ces atouts sont: 1) le controle sur le capital et les
 moyens de production; 2) le controle sur la force de travail;
 3) la possession d'habiletes significatives (valued) rares;
 4) la possession d'autres habiletes; 5) les protections legates
 et la regulation. Les quatre classes principals sont la classe
 dominante, la petite-bourgeoisie, le proletariat formel, et
 le proletariat informel. Dans le present article ce sont ces
 deux dernieres classes qui nous interessent davantage. Le
 proletariat formel comprend les travailleurs formels autant
 dans les institutions publiques que privees; le proletariat
 informel comprend les employes dans les microentreprises
 informelles; les travailleurs non-specialises, non profes
 sionals autoemployes, et enfin les travailleurs domestiques
 (Bellone Viterna et Hite 2005:58-59).

 6 J'adhere ici a la definition fournie par Moghadam : le genre
 est? une relation sociale asymetrique entre les hommes et
 les femmes basee sur des differences pergues de sexe, et
 une ideologie concernant leurs roles, droits, et valeurs en
 tant que travailleurs, proprietaires, citoyens et parents ?
 (2000:129).

 7 Les grandes villes sont celles de plus d'un million d'habi
 tants. Les villes moyennes ont entre 100 000 et 1 million
 d'habitants. Selon ces caracteristiques, Ciudad Juarez est
 une "grande" ville.

 8 L'auteur soutient egalement que la migration interne a
 ete plus intense vers la partie nord du pays. Divisant le
 pays en trois zones pour les fins de son etude, il constate
 que de 1995 a 2000 notamment, les soldes migratoires des
 regions sud et centre sont negatifs alors que le solde
 migratoire de la region nord est positif (Lozano Ascensio
 2002:89). Pour sa part, la migration internationale des
 Mexicains est de plus en plus massive. Face a ce pheno
 mene, les Etats-Unis hesitent (a peine) entre une repres
 sion sans merci et un accommodement plus liberal. Voir
 Durand (2006).

 9 D'apres The Migration Policy Institute. Document electro
 nique, www.migrationinformation.org, Immigration Facts,
 Novembre 2006, no. 14.

 10 Dans la seule annee 1955, 369 000 braceros seraient alles
 travailler aux Etats-Unis (Flores Simental 2006:15).

 11 D'apres CONAPO, tel que rapporte sur le site de ? Ciu
 dad Juarez es mejor ?. Document electronique, www
 .Juarezesmejor.com/notas/notall43.html, consulte le
 16 decembre 2006.

 12 La ville de Juarez n'est pourtant pas la capitale adminis
 trative de l'etat de Chihuahua. La capitale est la ville de
 Chihuahua.

 13 Meme si les categories ne coincident pas, disons que la pro
 portion de la PEA dans les secteurs primaire, secondaire et
 tertiaire pour l'ensemble du Mexique etait en 2002 de 16,3 %,
 28,7 % et 55 % respectivement. Document electronique,
 http://www.inegi.gob.mx/est/contenidos/espanol/sistemas/
 cgpv2000/100historia/epoblal0.asp?c=995, consulte le
 30 decembre 2006. On peut voir que le secteur transforma
 tion (secteur secondaire) a Juarez se situe au-dessus de la
 moyenne nationale.

 14 D'apres TINEGI, tel que rapporte sur le site de CFO
 (Comite Fronterizo de Obreras). Document electronique,

 www.cfomaquiladoras.org/dataprincipaljunio06.htm, consulte
 le 16 decembre 2006.

 15 D'apres ICHIMU (Instituto Chihuahuense de la Mujer),
 tel que rapporte le ler septembre 2004 sur le site de Mujeres
 Hoy - el Portal de las Latinoamericanas. Document elec
 tronique, http://www.mujereshoy.com/secciones/2342.shtml,
 consulte le 16 decembre 2006.

 16 Au Mexique, le salaire minimum varie en fonction de trois
 regions geographiques predeterminees ou il est etabli selon
 le cout de la vie. Ainsi dans la zone A a laquelle appartient Ciu
 dad Juarez, le salaire minimum est de 48,67 pesos par jour
 (environ 5 dollars can.); dans la zone B, il est de 47,16 pesos;
 dans la zone C, il est de 45,81 pesos. Voir Infodemex. Docu
 ment electronique, http://www.rel-uita.org/laboral/salario
 _minimo_mexico.htm, consulte le 9 Janvier 2007.

 17 D'apres CONAPO, tel que le rapporte El Diario Digital:
 Edition Cd. Juarez, 27 juillet 2006. Document electronique,
 www.diario.com.mx, consulte le 16 decembre 2006.

 18 Le terme ? colonos ?, dans ce contexte, designe les habi
 tants d'un quartier, en espagnol: ? colonia ?.

 19 Le reseau de transport est concu de fagon telle qu'il faut
 passer par le centre-ville pour aller d'un site a l'autre,
 autrement dit pour changer de route.

 20 En Janvier 2004, on a decouvert les cadavres de 12 per
 sonnes executees par des elements du crime organise avec
 le concours de membres du corps policier de l'etat de Chi
 huahua.

 21 Adam Jones a ecrit un article sur les hommes assassines
 dans le but d'attirer l'attention sur Timpunite qui regne
 aussi quant aux victimes masculines. II voudrait que les
 organisations de defense des droits humains reclament la fin
 de Timpunite tout autant pour les hommes que pour les
 femmes. On peut bien evidemment etre impressionne par
 le nombre de meurtres d'hommes mais l'auteur discredite
 son argumentation en faveur de la justice sociale en attri
 buant aux militantes feministes le fait que Ton ait accorde
 plus d'attention aux meurtres de femmes, sous-entendant
 que c'est la raison pour laquelle on ait neglige les meurtres
 d'hommes.

 22 Pour en savoir davantage sur le combat d'Esther Chavez
 Cano, on pourra lire le court chapitre de Fernandez et Ram
 ' pal (2006a :148-150).
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 23 Tel que rapporte par BBC Mundo.com. 25 novembre 2006.
 Document electronique, http://newsnote.bbc.co.uk, con
 sulte le 16 decembre 2006. Le rapport du Comite peut etre
 trouve sous la reference suivante : CEDAW/C/MEX/CO/6.

 Les temoignages des groupes ayant participe a la consul
 tation se trouvent sur le site du Centro Prodh, une orga
 nisation non gouvernementale de droits humains http://
 www.centroprodh.org.mx.

 24 D'apres Marcela Lagarde de la Comision Especial de Femi
 nicidios et rapporte lors de la 36e session du Comite pour
 l'elimination deja discrimination a l'egard des femmes. Voir
 CEDAW2006.

 25 Les chiffres different d'une base de donnees a Tautre. Ce
 chiffre est celui reconnu par le ministere de la Justice de
 l'etat de Chihuahua.

 26 II s'agit de la Commissaire de la Fiscalia Especial para la
 Atencion de Delitos Relacionados con los Homicidios de
 Mujeres en el Municipio de Ciudad Juarez, creee en 2004 par
 le ministere federal de la Justice, la Procuraduria General
 de la Republica. On peut remarquer ici la tension entre les
 niveaux judiciaires federal et locaux en ce que ce sont des
 juges de l'etat de Chihuahua qui renversent une mise en
 accusation issue d'une instance federate.

 27 Le Mexique a signe la Convention pour l'Elimination de
 toutes les formes de discrimination a l'egard des femmes
 en 1999 et l'a ratifiee en 2002.
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